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Aujourd'hui, nous sommes le mardi 13 octobre.

Au début de ce temps pour le Seigneur, je prends une grande inspiration, puis une grande
expiration. Je prends conscience de mon apparence extérieure aussi bien que du souffle qui m’anime
à l’intérieur.

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen

Laissons nous déplacer par ce chant des Guetteurs : “Les épines”.

Peut-être qu'un jour je partirai,
avec ma foi comme bouclier
J'ai des épines à retirer,
et des souffrances à oublier

Et si l'orgueil était un soleil,
ma peau serait couleur ébène
J'ai vu Sa gloire étinceler,
dans le ciel ma douleur est vaine

R/ Mon Roi, ma Patrie et ma Terre
C'est pour toi que je vis que j'espère

J'espère qu'un jour je saurai me battre
Contre ces forces qui me tirent en bas
Pourtant Mon Dieu j'veux pas que Tu m'écartes
De la bataille qui se livre en moi

Car si certains se moquent de mes faiblesses
Si d'autres abusent de ma gentillesse
J'serais pas ce chien que l'on tient en laisse
Je vais me battre Ta gloire m'intéresse

Mon Roi, ma Patrie et ma Terre
C'est pour Toi que je vis que j'espère

J'ai vu des traces de pas sur le sable

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 11 de l’Évangile selon saint Luc.

En ce temps-là, pendant que Jésus parlait, un pharisien l’invita pour le repas de midi. Jésus entra
chez lui et prit place. Le pharisien fut étonné en voyant qu’il n’avait pas fait d’abord les ablutions
précédant le repas. Le Seigneur lui dit : « Bien sûr, vous les pharisiens, vous purifiez l’extérieur de
la coupe et du plat, mais à l’intérieur de vous-mêmes vous êtes remplis de cupidité et de
méchanceté. Insensés ! Celui qui a fait l’extérieur n’a-t-il pas fait aussi l’intérieur ? Donnez plutôt en
aumône ce que vous avez, et alors tout sera pur pour vous. »
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1. Le pharisien attend de Jésus qu'il se conforme aux convenances. Pourtant, l’entrée de Jésus
bouscule toujours nos certitudes. Et moi, est-ce que j’accepte que sa présence vienne me déplacer ?
Comment ouvrir davantage la porte de mon cœur à ce qui me dérange dans son message ?

2. Jésus refuse le culte du paraître qui nous enferme sur nous-mêmes. Il nous invite à regarder la
vérité de notre cœur. Suis-je capable de reconnaître que tout ce que je possède est d’abord un don
de Dieu ? Je lui confie mes attachements et lui demande la grâce du détachement.

3. “Donnez plutôt en aumône ce que vous avez” conclut Jésus. La vraie pureté ne vient pas des rites,
mais de notre capacité à donner sans garder pour soi. Aujourd'hui, selon mon histoire et mes
moyens, quel talent, quel temps ou quelle ressource puis-je offrir pour purifier mon cœur ?

Je réécoute le texte et me laisse habiter de l’intérieur par les paroles de Jésus.

Je peux confier au Seigneur mes résistances, mes difficultés à reconnaître ses dons et son appel à
laisser ce qui m’est cher pour le suivre.

Notre Père, qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié,
que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation
mais délivre-nous du Mal.
Amen

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen


